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SECTION 1 

1 RÉSUMÉ DU RAPPORT 

Description de l'accident 

Le 3 avril 2012, une équipe composée de deux travailleurs et Monsieur A de la compagnie X procède 
aux travaux de remplacement d’un conduit d’égout face au 895 de la 54e Avenue à Lachine. Alors que 
le travailleur, Monsieur B, est dans le fond de la tranchée à proximité de l’aqueduc, une partie de la 
paroi sud de la tranchée s’effondre. L’effondrement ensevelit complètement le travailleur et 
partiellement son employeur, Monsieur A.  
 
  
Conséquences 

Le travailleur est mortellement enseveli et Monsieur A subit de graves blessures aux jambes.  
 
 

 
                            (Source : CSST) 

Photo 1 : Vue de la tranchée en face de la résidence  
 

Côté 
Sud 

Côté 
Nord 
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                            (Source : CSST) 

Photo 2 : Vue de la paroi sud effondrée 
 

Abrégé des causes 

 L’inclinaison abrupte et la surcharge créée par la mise en place de déblais directement au 
sommet de la paroi sud de la tranchée provoquent la rupture et l’effondrement de celle-ci. 

 
 La gestion de la sécurité lors des travaux d’excavation est déficiente quant à la présence de 

travailleurs au fond de la tranchée alors que les parois sont libres d’étançonnement. 
 
Mesures correctives 

Le 3 avril 2012, un inspecteur de la Commission de la santé et de la sécurité du travail (CSST) a 
suspendu les travaux dans la tranchée et a exigé une méthode de travail sécuritaire avant la reprise des 
travaux. 
 
La compagnie Y a été mandatée par X pour compléter les travaux. Le 10 avril 2012, suite à une 
méthode de travail sécuritaire élaborée et proposée par Monsieur C de Y, la reprise des travaux a été 
autorisée. 
 
 
Le présent résumé n'a pas comme tel de valeur légale et ne tient lieu ni de rapport d'enquête, ni d'avis de correction ou de toute autre décision de 
l'inspecteur. Il ne remplace aucunement les diverses sections du rapport d'enquête qui devrait être lu en entier. Il constitue un aide-mémoire identifiant les 
éléments d'une situation dangereuse et les mesures correctives à apporter pour éviter la répétition de l'accident. Il peut également servir d'outil de 
diffusion dans votre milieu de travail. 

 

Côté 
Sud 

Côté 
Nord 
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SECTION 2 

2 ORGANISATION DU TRAVAIL 

2.1 Structure générale du chantier 

Les travaux d’excavation pour le remplacement du conduit d’égout en face de la résidence situé 
au 895 de la 54e Avenue à Lachine, sont réalisés par la compagnie X qui est maître d’œuvre du 
chantier (voir le rapport RAP0728366). La compagnie œuvre dans le pavage d’asphalte et réalise 
les travaux de connexion résidentielle à l’aqueduc et à l’égout. Elle offre aussi des services de 
démolition, creusage de cave, drain français, trottoir de ciment et pavé uni.  La compagnie est la 
propriété de Monsieur A. Quatre travailleurs interviennent sur les chantiers et le propriétaire fait 
aussi appel à d’autres travailleurs à l’occasion.  
 

2.2 Organisation de la santé et de la sécurité du travail 

X ne dispose d’aucun mécanisme de gestion de la santé et sécurité du travail. L’employeur n’a 
pas de programme de prévention ni de méthode de creusage qui déterminent les mesures de 
sécurité à respecter. 
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SECTION 3 

3 DESCRIPTION DU TRAVAIL 

3.1 Description du lieu de travail 

La tranchée est creusée en face du 895 de la 54e Avenue dans à Lachine, pour le remplacement 
des conduits d’égout et d’aqueduc de la résidence. Ces conduits sont perpendiculaires aux 
conduits principaux d’égout et d’aqueduc de la 54e avenue.  
 
 

 
        (source : CSST) 

Photo 3 : Vue de la tranchée en face de la résidence   
 
 
Avant l’effondrement, la tranchée est d’une forme rectangulaire et d’une longueur d’environ 
10,6 m. Les pentes des parois de la tranchée sont sub-verticales (presque verticales, voir la photo 
numéro 2). La profondeur de la tranchée varie de 1,7 m dans la partie ouest (entrée de la 
résidence) à 2,6 m à proximité de la conduite principale d’égout. 
 
La largeur de la tranchée dans sa partie ouest varie de 1,0 m à 1,6 m et atteint 2,4 m à la partie 
effondrée de la paroi sud (voir le schéma à la page suivante). 
 

Côté 
Sud 

Côté 
Nord 
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                   (Source : CSST) 

Croquis 1 :Représentation de la scène de l’accident (n’est pas à l’échelle) 
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3.2 Description du travail à effectuer 

Monsieur D confie à X le mandat d’exécuter les travaux de remplacement du conduit d’égout 
entre la résidence et le conduit principal de la ville.  
 
Les travaux consistent à : 
 

 creuser la tranchée devant la résidence 895 de la 54e Avenue à Lachine pour accéder au 
branchement; 

 
 enlever le conduit d’égout bloqué; 

 
 installer le nouveau conduit d’égout et vérifier son fonctionnement; 

 
 remblayer la tranchée. 

 
Puisque le conduit d’aqueduc passe directement au-dessus du conduit d’égout, l’accès à ce 
dernier nécessite aussi l’enlèvement du conduit d’aqueduc. La décision d’enlever ce conduit et de 
le remplacer est prise lors de l’excavation. 
 
L’excavatrice, le camion et tout le matériel utilisé appartiennent à X  
 
L’équipe de travail se compose de : 
 

 Monsieur A 
 
 Monsieur B, travailleur de X 
 
 Monsieur E, travailleur de X  
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SECTION 4 

4 ACCIDENT: FAITS ET ANALYSE 

4.1 Chronologie de l'accident 

Une semaine avant le début des travaux d’excavation, le conduit d’égout de la résidence est 
bloqué. Monsieur D, a recours aux services d’un plombier pour débloquer ce conduit.  N’ayant 
pas réussi à le débloquer, Monsieur D décide de confier les travaux à X pour le remplacement 
dudit conduit. 
 
Le 28 mars 2012, Monsieur D obtient le certificat d’autorisation auprès de la Ville de Montréal, 
pour des travaux d’égout, aqueduc et infrastructure. 
 
Le 3 avril 2012, vers 6h45, Monsieur A et Monsieur B arrivent devant le 895 de la 54e Avenue à 
Lachine. Monsieur A commence à creuser la tranchée à l’aide de l’excavatrice à partir de l’entrée 
d’eau (bonhomme à eau) en face de la résidence. Pendant ce temps, Monsieur B utilise la pelle 
pour localiser le câble électrique d’alimentation du lampadaire situé à environ 0,45 m sous le 
gazon. Ensuite, il scie le trottoir en béton et l’asphalte de la rue. 
 
Vers 8h00, le chauffeur de camion, Monsieur E arrive au chantier et évacue par camion les 
sections coupées du trottoir. Monsieur B et Monsieur A poursuivent l’excavation pour localiser le 
conduit d’aqueduc, à environ 1,5 m de profondeur. Ensuite, ils continuent à creuser la tranchée 
dans la direction de l’aqueduc principal en suivant la trajectoire du conduit en cuivre. 
 
Vers 10h30, Monsieur A charge dans le camion les déblais extraits de la tranchée. Monsieur E 
part déposer le chargement à l’écocentre de St-Janvier. 
 
Monsieur A et Monsieur B descendent dans la tranchée en utilisant un escabeau en place à 
l’extrémité ouest de la tranchée. À l’autre extrémité, ils localisent la valve de sortie d’eau sur le 
conduit principal d’aqueduc et la ferment. Ensuite, ils dévissent le conduit en cuivre et sortent de 
la tranchée. 
 
À l’aide de l’excavatrice, Monsieur A recommence à creuser la tranchée à partir de la partie 
ouest, à proximité de l’entrée de la résidence. Il enlève en même temps le conduit d’égout. À ce 
stade, la largeur de la tranchée varie de 1,2 à 1,7 m et sa profondeur atteint 2,7 m à proximité de 
l’aqueduc central. 
 
Monsieur B descend dans la tranchée, côté ouest, et installe la première section de conduit 
d’égout d’une longueur de 4 m.  
 
Vers 11h45, alors que le travailleur Monsieur B est dans le fond de la tranchée à proximité de 
l’aqueduc principal, la paroi sud de la tranchée s’effondre et l’ensevelit complètement. Monsieur 
A est aussi partiellement enseveli à environ 2 m du travailleur vers la résidence. Ce dernier 
appelle par téléphone ses deux frères Monsieur C et Monsieur F pour lui porter secours. Il appelle 
aussi sa conjointe. 
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Monsieur E est appelé par Monsieur C qui lui demande d’aller porter secours à son frère. 
Monsieur D descend dans la tranchée et essaie sans succès de dégager Monsieur A.  
 
En arrivant sur les lieux, Monsieur F déplace l’excavatrice et retire les blocs d’asphalte tombés 
sur les jambes de Monsieur A. Monsieur E, qui arrive quelques instants plus tard, tente ensuite de 
dégager les jambes de Monsieur A à l’aide d’une pelle.  
 
Vers 12h05, la conjointe de Monsieur A appelle les services d’urgence. Lorsque les pompiers 
arrivent sur les lieux, ils demandent à toutes les personnes présentes de sortir de la tranchée et de 
quitter la scène de l’accident. Ensuite, après avoir étançonné les parois de la tranchée, ils 
réussissent à sortir Monsieur A de la tranchée vers 14h03. Ce dernier est transporté à l’hôpital 
Général de Montréal.  
 
Les pompiers réussissent à sortir le travailleur, Monsieur B, de la tranchée vers 16h45. Son décès 
est constaté sur les lieux par un médecin d’Urgence Santé.   
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



Dossier d’intervention Numéro du rapport 

 

RAPPORT 
D'ENQUÊTE DPI RAP 

 

Tranchée située en face du 895 de la 54e Avenue à Lachine, le 3 avril 2012 page 9 

4.2 Constatations et informations recueillies 

4.2.1 Constatations 

1. Dépôts de déblais  
 
Les déblais extraits de la tranchée sont déposés en fonction de leur nature. Le remblai de 
matériaux granulaires réutilisables sont déposés au sud de la tranchée. Le déblai constitué 
majoritairement de dépôt naturel est entreposé au nord de la tranchée.  
 

 
        (source : CSST) 

Photo 4 : Vue de la tranchée et des dépôts de déblais   
 

Le remblai de matériaux granulaire est déposé directement au sommet de la paroi sud. 
Une partie de ce remblai est tombée dans la tranchée lors de l’effondrement de la paroi 
sud. 

 
     (source : CSST) 

Photo 5 : Remblai de matériaux granulaires entreposé au sommet de la paroi sud de la tranchée   

Côté 
Sud 

Côté 
Nord 

Côté 
Sud 
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Le déblai constitué de dépôt naturel extrait de la tranchée est entreposé à une distance de 
1 m de la paroi nord.  
 

 
    (source : CSST) 

Photo 6 : Déblai naturel entreposé à 1m de la paroi nord de la tranchée 
 

2. Cicatrice de rupture de la paroi sud  
 
La cicatrice de rupture de la paroi sud suit le trajet d’une fissure calfeutrée dans l’asphalte 
de la rue.  

 
                        (source : CSST) 

Photo 7 : Cicatrice de rupture de la paroi sud 

1m
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La fissure calfeutrée de l’asphalte traverse la rue sur toute sa largeur entre les deux 
trottoirs en béton.  
 

 
                          (source : CSST) 

Photo 8 : Prolongement de la fissure calfeutrée dans l’asphalte 
 
3. Parois de la tranchée 
 
La paroi nord de la tranchée et une partie de la paroi sud n’ont pas subi d’effondrement. 
Toutes les parois de la tranchée sont sub-verticales.  
 
 
4. Travaux complétés avant l’effondrement  
 
Nous constatons que les travaux réalisés avant l’effondrement  sont : 
 
- creusage de la tranchée jusqu’au niveau d’égout principal; 
- enlèvement du conduit d’aqueduc; 
- enlèvement du conduit d’égout; 
- remplacement d’une première partie du conduit d’égout, d’une longueur de 4 m.  

Fissure calfeutrée 
dans l’asphalte 

Côté 
Sud
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                          (source : CSST) 

Photo 9 : Première section du conduit d’égout installée avant l’effondrement   
 
5. Système d’étançonnement 
 
Sur le chantier, des équipements d’étançonnement sont déposés sur le trottoir et sur le 
gazon à proximité de l’excavatrice (voir photo 10). Ils sont constitués de deux ensembles 
de vérins hydrauliques et d’un système de pompage. Les vérins et la pompe ne sont pas 
branchés.  
 

 
                            (source : CSST) 

Photo 10 : Système d’étançonnement à l’extérieur de la tranchée   
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Ces systèmes de vérins ne sont munis d’aucun trou pour les clouer sur des planches. De 
plus, aucun système d’étançonnement assemblé n’a été trouvé sur les lieux de l’accident. 
 
La méthode d’utilisation des vérins d’étançonnement, selon le fabricant et selon les règles 
de l’art, consiste à les introduire à l’intérieur de la tranchée et de les actionner avec ou 
sans planche de soutien (voir schéma 3, p. 19 : Étançonnement à cylindre hydraulique). 
 
6. Outillage trouvé sous la partie effondrée 

 
Une semaine après l’accident, pendant la reprise des travaux d’excavation, nous avons 
constaté la présence de certains outils sous la partie effondrée : 
 
- une pioche; 
- une pelle; 
- et un marteau. 
 
 

    
                                                                                                 (source : CSST)                                                                                      (source : CSST) 

                     Photo 11 : La pioche retirée de la tranchée           Photo 12 : Le marteau retiré de la tranchée   
 
 
D’autres outils de travail étaient dans la partie non effondrée de la tranchée, notamment, 
cinq barres de force pour creuser et une clé de plomberie.  
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                                                                                                (source : CSST)                                                                                      (source : CSST) 

Photo 13 : Les barres de force             Photo 14 : La clé de plomberie et un gant  
 
 

4.2.2 Informations recueillies 

1. Les témoignages : 
 
Quelques informations tirées de différents témoignages obtenus après l’accident sont 
citées dans les paragraphes précédents. D’autres informations sont mentionnées 
ci-dessous : 
 
- Monsieur A et Monsieur B ont déjà réalisé ce type de travaux plusieurs fois. 
 
- Monsieur B n’a pas suivi le cours «santé et sécurité générale sur les chantiers de 

construction» ou toute autre formation spécifique lui permettant d’acquérir les 
connaissances nécessaires pour identifier les dangers relatifs aux travaux 
d’excavation. 

 
- Au moment de l’effondrement, Monsieur A et Monsieur B sont les seuls présents sur 

les lieux. 
 
- Lors du creusage de la tranchée, Monsieur A constate que le sol des parois se détache 

constamment. 
 
- Monsieur A et Monsieur B accèdent à la tranchée en utilisant un escabeau de sept 

pieds appartenant à Monsieur D. L’escabeau est posé sur la paroi du côté ouest de la 
tranchée, devant la résidence. Monsieur D confirme cette méthode d’accès à la 
tranchée.  

 
- Monsieur B travaillait depuis W ans avec Monsieur A. 

 
 
3. Loi et règlements 
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L’article 51 de la Loi sur la santé et la sécurité du travail (L.R.Q., c. S-2.1) définit les 
obligations de l’employeur, notamment par rapport aux méthodes de travail sécuritaires et 
à la formation des travailleurs : 
 
 « 51.  L’employeur doit prendre les mesures nécessaires pour 

protéger la santé et la sécurité et l’intégrité physique du 
travailleur.  Il doit notamment : 

 
 (…) 
 
 51.3  s’assurer que l’organisation du travail et les méthodes et 

techniques utilisées pour l’accomplir sont sécuritaires et ne 
portent pas atteinte à la santé du travailleur; 

 
 51.9  informer adéquatement le travailleur sur les risques reliés 

à son travail et lui assurer la formation, l’entraînement et la 
supervision appropriés afin de faire en sorte que le travailleur 
ait l’habileté et les connaissances requises pour accomplir de 
façon sécuritaire le travail qui lui est confié; » 

 
 
L’article 3.15.3 du Code de sécurité pour les travaux de construction (R.R.Q., c. S-2.1, 
r.4) définit les mesures de sécurité à prendre lors de travaux dans les creusements, 
excavations et tranchées : 
 
 « 3.15.3.1.  L’employeur doit s’assurer que les parois d’une 

excavation ou d’une tranchée sont étançonnées solidement, avec 
des matériaux de qualité et conformément aux plans et devis 
d’un ingénieur.  Aucun étançonnement n’est exigé dans les cas 
suivants : 

 
 3.15.3.1.(1)  lorsque la tranchée ou l’excavation est faite à même 

du roc sain ou lorsqu’aucun travailleur n’est tenu d’y descendre; 
 
 3.15.3.1.(2)  lorsque les parois de la tranchée ou de l’excavation 

ne présentent pas de danger de glissement de terrain et que leur 
pente est inférieure à 45˚ à partir de moins de 1,2 mètres du 
fond; 

 
 3.15.3.1.(3)  lorsque les parois de la tranchée ou de l’excavation 

ne présentent pas de danger de glissement de terrain et qu’un 
ingénieur atteste qu’il n’est pas nécessaire d’étançonner, compte 
tenu de la pente, de la nature du sol et de sa stabilité.  Une copie 
de l’attestation de l’ingénieur doit être disponible en tout temps 
sur le chantier de construction. 
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 On entend par roc sain, un roc qui ne peut être excavé autrement 
qu’à l’aide d’explosifs. 

 
 3.15.3.2.  L’étançonnement doit se prolonger de 300 millimètres 

en dehors de l’excavation, sauf dans le cas d’une tranchée 
creusée sur une voie publique lorsque cette tranchée doit être 
recouverte pour rétablir la circulation lors des périodes où il ne 
s’y fait pas de travaux.  Lorsque le blindage de l’étançonnement 
est constitué d’éléments non jointifs, la prolongation de 300 
millimètres en dehors de l’excavation doit être munie d’une 
plinthe de 300 millimètres de largeur. 

 
 3.15.3.3.  L’étançonnement des parois doit être effectué au fur et 

à mesure de l’avancement des travaux à moins qu’il puisse se 
faire avant le début du creusage. 

 
 3.15.3.4.  Au cours des travaux, l’employeur doit s’assurer que 

les parois sont inspectées et entretenues de façon à ce qu’il n’y 
ait jamais : 

 
 a)  de pierre ou de matériaux susceptibles de s’en détacher; 
 
 et 
 
 b)  de masse surplombante. 
 
 Lorsque les parois ont subi des contraintes environnementales 

ou climatiques, les inspections doivent être plus fréquentes. 
 
 3.15.3.5.  Il est interdit : 
 

 a)  de déposer des matériaux à moins de 1,2 mètre du sommet 
des parois; 

 
 b)  de circuler ou de stationner des véhicules ou des 

machines à moins de 3 mètres du sommet des parois, à moins 
qu’un étançonnement renforcé n’ait été prévu en 
conséquence; 

 
 c)  laisser des parois se détériorer. 

 
 3.15.3.6.  Les étançons doivent être enlevés par une personne 

expérimentée ou sous sa surveillance : 
 
 a)  de bas en haut; et 
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 b)  seulement aux endroits où les travailleurs n’ont plus 
accès. » 

 
 
4. Documentation de la CSST et de ses partenaires  
 
Le guide «Pour exécuter des travaux de creusement, d’excavation et de tranchée», publié 
par la CSST définit les aires réservées le long d’une tranchée tel qu’exigé par l’article 
3.15.3.5. du Code de sécurité pour les travaux de construction : 
 
 

 
 

(Source : CSST) 
Schéma 1 : Distances à respecter autour d’une tranchée 

 
 
Le guide définit l’angle de repos comme étant l’angle maximal mesuré par rapport à 
l’horizontale selon lequel une paroi du sol demeure stable, sans aucun glissement. Cet 
angle varie en fonction du type de sol. 
 
Le guide donne des angles de repos approximatifs selon la nature du sol (voir schéma 2). 
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(Source : CSST) 

Schéma 2 : Angle de repos 
 

 
Le guide rappelle qu’il y a danger de glissement du terrain lorsque : 
 
- les pentes des parois de creusement sont supérieures à l’angle de repos du sol; 
- le travail se fait sous la nappe d’eau; 
- le sol a déjà été remanié ou remblayé; 
- le sol est fissuré. 
 
Dans l’un ou l’autre de ces cas, il faut obtenir l’attestation d’un ingénieur. 
 
Le guide donne aussi quelques exemples d’étançonnements (voir schéma 3). 
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(Source : CSST) 
Schéma 3 : Exemples d’étançonnements 
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5. Informations tirées du rapport d’expertise géotechnique 
 
La CSST a mandaté la firme Z pour : 
 

- effectuer une caractérisation des sols présents; 
- décrire les facteurs qui influencent la stabilité des parois; 
- analyser la stabilité des parois de la tranchée dans les conditions prévalant au 

moment de l’accident. 
 
Les informations suivantes ont été tirées du rapport d’expertise élaboré par un ingénieur 
de la firme Z. Le rapport complet est joint à l’annexe D.  
 
Composition du sol : 
 
Les diverses analyses réalisées permettent de déterminer la composition suivante du sol de 
la tranchée : 
 

1) La chaussée dont la structure est composée des unités stratigraphiques suivantes : 
 

- une couche de béton bitumineux; 
- une couche de matériaux granulaires de type MG-20; 
- une couche de sable avec un peut de silt, contenant des traces de gravier. 

 
2) Le remblai hétérogène composé probablement du dépôt naturel qui a été utilisé 

pour remblayer une ancienne tranchée. L’interface entre le remblai et le dépôt 
naturel n’est pas clairement identifiable. Ce dépôt est principalement composé 
d’un mélange de gravier, de sable et de silt dans des proportions variables.  

 
 
La rupture : 
 
L’expert qualifie la rupture de la paroi sud de la tranchée de la manière suivante : 
 
 « Selon les observations effectuées sur le terrain, la rupture 

survenue est d’une forme combinée.  Elle est de formes quasi-
rotationnelles dans la partie supérieure et planaire dans la 
partie inférieure (voir photo n˚ 3A).  Comme le montre la photo 
no˚3 de l’annexe V, la surface de rupture passe par la pile de 
déblais entreposés au sommet de la paroi sud. » 

 
 
Le coefficient de sécurité :  
 
Le coefficient de sécurité est le rapport entre la résistance à la rupture du sol et les forces 
auxquelles est soumise la paroi de la tranchée. 
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Un coefficient de sécurité qui est égal à 1 est suffisant pour maintenir une paroi en place, 
mais dans un état d’équilibre précaire.  
 
Le guide publié par la CSST et intitulé «Pour mieux exécuter les travaux de creusement, 
d’excavation et de tranchée» spécifie à la section 1.2.3 que la valeur minimale du 
coefficient de sécurité pour assurer la stabilité des parois d’un creusement est de 1,5. Une 
telle valeur du coefficient de sécurité a été prise en compte pour l’expertise. 
 
L’analyse de la stabilité : 
 
L’expert a effectué des analyses de stabilité des parois de la tranchée à l’aide du logiciel 
Slope/W, version GeoStudio 2007. Les calculs ont été effectués en utilisant la méthode de 
Morgenstern-Price et en considérant des calculs en contraintes effectives.  
 
La stabilité des parois de la tranchée a été analysée pour les quatre configurations 
suivantes : 
 

1) tranchée avec des parois sub-verticales et sans déblais en crête; 
 
2) tranchée avec des parois sub-verticales avec déblais entreposés en crête sans 

marge de recul (cas de la paroi sud effondrée); 
 
3) tranchée avec des parois sub-verticales avec délais entreposés en crête avec une 

marge de recul de 1 m (cas de la paroi nord non effondrée); 
 

4) tranchée avec des parois présentant un coefficient de sécurité supérieure à 1,5. 
 
Les divers paramètres requis pour les analyses sont détaillés dans le rapport d’expertise à 
l’annexe (D). Les conclusions de l’expert sont énumérées ci-dessous :  
 
 «1-  Dans le cas à l’étude, l’excavation a eu lieu à l’intérieur 

d’un remblai recouvrant une conduite.  L’excavation est d’une 
profondeur maximale de 2,60 m et les sols présents sont 
essentiellement composés de matériaux granulaires.  Dans de 
telles conditions, nous somme d’avis que la stabilité de la paroi 
est contrôlée par les paramètres de résistance à long terme (en 
contrainte effectives). 

 
 2-  Les analyses de stabilité à long terme montrent que dans les 

matériaux rencontrés, une excavation de 2,60 m de profondeur 
avec des pentes sub-verticales présente un état de stabilité 
marginal avec un coefficient de sécurité de l’ordre de l’unité 
(FS=1,00).  De telles pentes ne sont pas sécuritaires. 

 
 3-  La rupture de la paroi sud a été causée par la combinaison 

de pentes trop abruptes (sub-verticales) associés à la mise en 
place des déblais en crête.  La pile mise en place avait une 
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hauteur de 1,30 m et largeur de l’ordre de 6,00 m. Les calculs de 
stabilité montrent que l’ajout d’une telle surcharge réduit le 
facteur de sécurité de 14%. La valeur du coefficient de sécurité 
après l’ajout de la pile de déblais décroit de FSmin=1,00 et 
atteint une valeur de FSmin=0,86, ce qui implique une rupture de 
la paroi. 

 
 4-  Les analyses de stabilité montrent qu’en appliquant les 

dispositions de l’article 3.15.3.2 du « Code » et pour des déblais 
entreposés à une distance 1,2 m de la crête (tel qu’exigé par 
l’article 3.15.3.5a du « Code »), le coefficient de sécurité FSmin 
est de 1,13. Une telle valeur, même si elle est supérieure à 
l’unité, ne présente pas une réserve de sécurité suffisante. 

 
 5-  Les calculs indiquent que pour le cas à l’étude, un coefficient 

de sécurité de 1,5 aurait été atteint pour une inclinaison de 
l’ordre de 0,7H :1V (1,4V :1H), soit 55˚ par rapport à 
l’horizontale à partir du fond de la tranchée. 

 
 6-  Les calculs de stabilité montrent également que, si une 

hauteur de 1,2 m est maintenue verticale dans la partie 
inférieure de la tranchée, un coefficient de sécurité de 1,5 ne 
peut être atteint dans les conditions de sols rencontrés, quelle 
que soit la pente de la partie supérieure. Dans de telles 
conditions, le coefficient de sécurité FSmin est plafonné à une 
valeur de l’ordre de 1,40 pour des pentes plus douces que 
2H :1V (soit 26˚ par rapport à l’horizontale). 

 
 

4.3 Énoncés et analyse des causes 

4.3.1 L’inclinaison abrupte et la surcharge créée par la mise en place de déblais directement au 
sommet de la paroi sud de la tranchée provoquent la rupture et l’effondrement de celle-ci 

Le 3 avril 2012, Monsieur A creuse une tranchée en face du 895 de la 54e Avenue à 
Lachine. L’excavation a eu lieu à l’intérieur d’un remblai recouvrant les conduits 
d’aqueduc et d’égout. Les parois de la tranchée sont sub-verticales et ne sont pas 
étançonnées.  
 
Les déblais d’excavation sont déposés sur les côtés sud et nord de la tranchée. Les 
remblais granulaires réutilisables pour la structure de la chaussée sont entreposés à moins 
de 1 m de la paroi sud. Les autres déblais, utilisables comme remblai de masse, sont 
placés du côté nord de la tranchée à une distance d’environ 1 m de la paroi.  
 
L’analyse de la stabilité des parois de la tranchée est basée sur le calcul du coefficient de 
sécurité. Ce dernier correspond au rapport entre la résistance à la rupture du sol et les 
forces auxquelles est soumise la paroi de la tranchée. Lorsque le coefficient de sécurité 
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d’une pente est égal à 1, elle est dans un état d’équilibre précaire. Lorsque le coefficient 
est inférieur à 1, il y aura rupture de la paroi. Un coefficient supérieur à 1 indique une 
paroi considérée théoriquement comme étant stable. Le guide publié par la CSST et 
intitulé «Pour mieux exécuter les travaux de creusement, d’excavation et de tranchée» 
spécifie à la section 1.2.3 que la valeur minimale du coefficient de sécurité pour assurer la 
stabilité des parois d’un creusement est de 1,5. Une telle valeur du coefficient de sécurité 
a été ciblée pour l’expertise. 
 
L’expert analyse la stabilité des parois de la tranchée pour quatre configurations. Trois de 
ces dernières concernent l’entreposage du déblai par rapport aux parois sub-verticales de 
la tranchée. Les résultats de l’analyse de stabilité pour la paroi sud sans ajout de déblai 
donnent un coefficient de sécurité qui est égal à 1. La valeur du coefficient ne change pas 
avec l’ajout d’une charge de déblai à une distance de 1 m par rapport au sommet de la 
paroi. Théoriquement, dans ces deux cas, la paroi demeure en place mais en état 
d’équilibre précaire. Une telle pente n’est pas sécuritaire.  
 
Le cas de l’accident correspond à celui de l’entreposage du déblai directement au sommet 
de la paroi sud. La hauteur maximale du déblai (1,30 m) est située à 2,60 m du sommet de 
la paroi. L’ajout de cette surcharge génère une diminution du coefficient de sécurité de 
14%. Il est alors de l’ordre de 0,86. Avec une telle valeur, la stabilité de la paroi sud de la 
tranchée n’est plus assurée ce qui implique la rupture de cette paroi. Dans ses calculs, 
l’expert ne prend pas en considération la présence de la fissure calfeutrée dans l’asphalte. 
 
Les calculs de l’expert indiquent qu’un coefficient de sécurité de 1,50 aurait été atteint 
pour une paroi dont l’inclinaison est de 55º par rapport à l’horizontal, à partir du fond de 
la tranchée.  
 
L’expert conclut que la rupture de la paroi sud a été causée par la combinaison de pentes 
trop abruptes (sub-verticales) associée à la mise en place des déblais au sommet de la 
paroi.  
 
Cette cause est retenue.  
 

 
4.3.2 La gestion de la sécurité lors des travaux d’excavation est déficiente quant à la présence 

de travailleurs au fond de la tranchée alors que les parois sont libres d’étançonnement 

Le 3 avril 2012, Monsieur A creuse une tranchée dont les parois sont sub-verticales à 
l’intérieur d’un remblai constitué majoritairement de gravier, sable et silt. Durant le 
creusage, Monsieur A constate que le sol des parois se détache facilement. Malgré cela, 
dans sa méthode de travail, il opte pour des parois presque verticales. De plus, aucun 
système d’étançonnement assemblé n’a été trouvé sur les lieux de l’accident.  
 
L’article 3.15.3 du Code de sécurité pour les travaux de construction (CSTC) définit 
les mesures de sécurité à prendre lors de travaux de creusement, d’excavations et de 
tranchée. La constatation de détachement de sol des parois pendant le creusage de la 
tranchée indique l’instabilité du sol et la présence d’un danger de glissement de terrain.  
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Selon l’article 3.15.3.1. : 
 
 « L’employeur doit s’assurer que les parois d’une excavation ou 

d’une tranchée sont étançonnées solidement, avec des matériaux 
de qualité et conformément aux plans et devis d’un ingénieur. 
(…) » 

 
Pour accéder à la tranchée, Monsieur A et Monsieur B utilisent un escabeau de sept pieds 
à l’extrémité ouest de la tranchée. Ainsi, ils parcourent toute la tranchée pour arriver aux 
points de branchement de l’aqueduc et de l’égout. De cette manière, Monsieur A et 
Monsieur B étaient exposés à l’effondrement de n’importe quelle partie de la tranchée 
dont les parois sont libres de tout étançonnement.  
 
Monsieur A dépose les remblais granulaires réutilisables pour la structure de la chaussée 
directement au sommet de la paroi sud, sans marge de recul par rapport à la paroi. Ainsi, il 
contrevient aux dispositions de l’article 3.15.3.5.a) du Code de sécurité pour les travaux 
de construction (CSTC) qui stipule : 
 
 Il est interdit de déposer des matériaux à moins de 1,20 m du 

sommet des parois.». 
 
La Loi sur la santé et la sécurité du travail (LSST) définit les obligations de 
l’employeur. Spécifiquement, l’article 51 de la LSST décrit les mesures nécessaires que 
l’employeur doit prendre pour protéger la santé et assurer la sécurité et l'intégrité physique 
du travailleur. Notamment, selon l’article 51(3), l’employeur doit : 
 
 «s'assurer que l'organisation du travail et les méthodes et 

techniques utilisées pour l'accomplir sont sécuritaires et ne 
portent pas atteinte à la santé du travailleur.» 

 
L’employeur doit aussi à l’article 51(9) : 
 
 «informer adéquatement le travailleur sur les risques reliés à son 

travail et lui assurer la formation, l'entraînement et la 
supervision appropriés afin de faire en sorte que le travailleur 
ait l'habileté et les connaissances requises pour accomplir de 
façon sécuritaire le travail qui lui est confié.» 

 
Monsieur B travaillait depuis W ans avec Monsieur A sans avoir suivi le cours «santé et 
sécurité générale sur les chantiers de construction» exigé par le Code du sécurité pour 
les travaux de construction (CSTC) ou toute autre formation spécifique lui permettant 
d’acquérir les connaissances nécessaires pour identifier les dangers relatifs aux travaux 
d’excavation et tranchée. 
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En plus des exigences du CSTC et de la LSST, la CSST et ses partenaires ont publié 
plusieurs guides en vue d’informer les maîtres d’œuvre, les employeurs et les travailleurs 
sur les méthodes de travail sécuritaires lors de travaux de creusement.   
 
Finalement, l’absence d’un programme de prévention, d’une méthode de creusage et de la 
formation du travailleur indiquent une absence de prise en charge de la santé et sécurité 
du travail chez l’employeur.  
 
Cette cause est retenue.  
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SECTION 5 

5 CONCLUSION 

5.1 Causes de l'accident 

 L’inclinaison abrupte et la surcharge créée par la mise en place de déblais directement au 
sommet de la paroi sud de la tranchée provoquent la rupture et l’effondrement de celle-ci 

 
 La gestion de la sécurité lors des travaux d’excavation est déficiente quant à la présence de 

travailleurs au fond de la tranchée alors que les parois sont libres d’étançonnement.  
 
 

5.2 Autres documents émis lors de l’enquête 

Le rapport RAP0728366 de l’intervention du 3 avril 2012 informe l’employeur sur la 
suspension des travaux dans la tranchée et exige une méthode de travail sécuritaire pour la 
reprise des travaux.  

 
Le rapport RAP0728378 de l’intervention du 10 avril 2012 autorise la reprise des travaux dans 
la tranchée par la compagnie Y suite à une méthode de travail sécuritaire élaborée et proposée 
par Monsieur C de Y 
 
Le rapport RAP0728379 de l’intervention du 13 avril 2012 mentionne la vérification de la 
reprise des travaux par les inspecteurs de la CSST.  
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ANNEXE A 
 

Liste des accidentés  
 

ACCIDENTÉ 1 
 
Nom, prénom : B 
 
Sexe : Masculin 
 
Âge :  
 
Fonction lors de l’accident :  
 
Expérience dans cette fonction :  
 
Ancienneté chez l’employeur : W ans  
 
Syndicat : Aucun 
 
 
 
ACCIDENTÉ 2  
 
Nom, prénom : A 
 
Sexe : Masculin 
 
Âge :  
 
Fonction habituelle :  
 
Fonction lors de l’accident :  
 
Expérience dans le domaine :  
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ANNEXE B 
 

Liste des témoins et des autres personnes rencontrées 
 
Liste des témoins : 
 
Monsieur D 
Monsieur F 
Monsieur E 
Monsieur A 
 
Listes des personnes rencontrées lors de la reprise des travaux : 
 
Monsieur G 
Monsieur C  
Monsieur H 
 
Listes des intervenants rencontrées sur les lieux de l’accident : 
 
Madame Julie Desrochers, sergent-détective à la section des enquêtes du service de police de la Ville 
de Montréal (SPVM). 
Monsieur Louis Dufour, sergent-détective à la section des enquêtes du SPVM. 
Monsieur Stéphane Nadeau, de l’identité judiciaire du SPVM. 
Monsieur Sylvain Cuillerier, chef des opérations du service de sécurité incendie de la Ville de 
Montréal. 
Monsieur Pierre Blanchette, chef de division, service de sécurité incendie de la Ville de Montréal. 
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ANNEXE D 
 

Rapport d'expertise externe 
 

 
 
 








































































































